
Leçon 8 pour le 24 février  2024



« Enseigne-nous à bien 
compter nos jours, que 
nous conduisions notre 
cœur avec sagesse. » 

(Psaume 90.12)



Nous avons tendance à penser qu'être sage implique d'avoir de vastes 
connaissances dans un domaine donné de la science, de la philosophie, etc.

Quels sont les avantages d'agir conformément à la sagesse biblique ?

Comment pouvons-nous l'appliquer dans notre vie quotidienne ?

Comment apprendre cette sagesse ?

Quel est le concept biblique de la sagesse ?

Nous appelons « sage » la personne qui possède ces connaissances, mais la sagesse va plus loin. 
Elle implique l'application correcte de toutes les connaissances acquises (qu'elles soient petites 
ou grandes).



La sagesse des commandements 
« J'ai gardé tes paroles dans mon cœur, pour ne pas pécher contre toi. » (Psaume 119.11).

Le thème principal du Psaume 119 est celui des commandements 
de Dieu tels qu'ils sont exprimés dans sa Parole.

Vivre selon la Parole implique nécessairement de garder les commandements 
divins (Psaume 119.4). Nous n'en avons pas la capacité, mais nous sommes 
assurés qu'en les méditant avec l'aide de Dieu, nous pourrons acquérir de 
plus en plus de sagesse pour les garder et être protégés par eux (Psaume 
119.5-6).

La Parole éclaire le bon chemin (Psaume 119.105), le purifie 
(Psaume 119.9), guide nos pas (Psaume 119.133) et nous préserve 
des dangers de la mauvaise voie (Psaume 119.101).

Comme en de nombreux autres endroits de la Bible, ce psaume 
compare la vie à une route que chacun d'entre nous emprunte. 
Cette route peut vous conduire à la vie éternelle ou à la perdition 
éternelle. Comment choisir la bonne route ?

L'observation des commandements n'est pas seulement une attitude extérieure, 
elle implique une disposition d'esprit et de cœur (Psaume 119.7, 148).



L'origine de la sagesse 
« Apprends-nous à compter nos jours, afin que la sagesse pénètre dans nos cœurs » (Psaume 90.12).

Nous vivons pendant une courte période qui, comparée à l'éternité 
du Créateur, n'est qu'un souffle (Psaume 90.2, 4, 9).

Lorsque nous nous laissons enseigner par Dieu, nous apprenons à 
« compter nos jours ». C'est ainsi que nous acquérons la vraie sagesse 
et que nous sommes transformés à l'image de notre Créateur, que 
nous apprenons à craindre et à révérer (Psaumes 90.12, 16 ; 111.10).

Pendant ce court laps de temps, nous vivons dans le péché, sous la colère 
de Dieu (Psaume 90.8-11). Mais Dieu nous fait grâce et nous comble de sa 
miséricorde (Psaume 90.13-14).

La sagesse acquise nous conduit d'abord à la repentance et ensuite 
à faire les œuvres que Dieu veut que nous fassions (Psaume 90.3, 17).



« Dans la détresse, tu as crié, et je t'ai délivré ; je t'ai répondu dans 
l'ombre du tonnerre, je t'ai éprouvé dans les eaux de Meriba. » (Psaume 81.7)

A Meriba, Israël a mis Dieu à l'épreuve : « Ils ont 
tenté l' Eternel, en disant : L'Eternel est-il au milieu 

de nous, ou n'est-il pas au milieu de nous ? » 
Cependant, du point de vue de Dieu, c'est lui qui a 

mis Israël à l'épreuve (Psaume 81.7).
Israël n'a pas passé le test, mais s'est entêté dans sa 
rébellion, ce qui lui a valu d'être puni (Psaume 95.8-

11). Néanmoins, Dieu leur a donné l'eau qu'ils 
demandaient (Exode 17.5-6).

Mais s'ils avaient été sages, ils auraient passé 
l'épreuve. Dieu aurait alors pu faire de grands 

prodiges avec eux (Psaume 81.13-16).

Joseph a été immobilisé par des fers, maltraité 
et affligé. Mais il avait pris une sage décision : 

servir Dieu quelles que soient les circonstances 
(Psaume 105.16-18 ; Genèse 39.7-9). 

Une fois qu'il a passé le test, Dieu l'a exalté 
(Psaume 105, 19-21). Sa sagesse était si évidente 
que Pharaon l'a chargé d'enseigner à ses anciens 

la sagesse dont Dieu l'avait doté (Psaume 105. 22). 
Par Joseph, Dieu a donné la vie à toute la famille 

d'Israël (Psaume 105. 23).



« Deutéronome 10:12, 13 assimile la « crainte de l’Éternel » à des expressions 
telles que « marcher dans toutes ses voies », « aimer », « servir l’Éternel, 

ton Dieu, de tout ton coeur et de toute ton âme » et « observer les 
commandements de l’Éternel et ses lois »

Prises ensemble, ces expressions soulignent la nécessité de cultiver une 
expérience intime et profonde avec le Créateur dans notre vie quotidienne. »

(Guide d’étude de la Bible, coin du moniteur, p. 106.) 



Le chemin vers le mal
« Que mon cœur ne se porte pas au mal, pour faire des œuvres mauvaises avec les 

ouvriers de l'iniquité, et que je ne mange pas de leurs mets délicieux. » (Psaume 141.4)

Le Psaume 141 est une prière demandant à Dieu de nous délivrer des tentations 
intérieures et extérieures (Psaume 141.1-3, 9-10). Par nos propres forces, nous 
ne pouvons pas vaincre la tentation, car notre cœur même désire le péché. 
Nous avons besoin de prier continuellement pour résister à la tentation.

1) Le cœur est enclin au mal

« Ne laisse pas 
mon cœur s'incliner 
vers une mauvaise 

chose. »

« Heureux l'homme 
qui n'a pas suivi le 

conseil des 
méchants. »

2) La personne commet un péché

« de faire des actes 
d'impiété avec ceux 

qui commettent 
l'iniquité. »

« Il n'était pas non 
plus dans la voie 
des pécheurs. »

3) En se réjouissant du mal

« et que je ne mange 
pas de leurs délicieux 

mets. »

« Il ne s'est même 
pas assis sur une 

chaise de moqueur. »

Les psaumes décrivent le caractère 
progressif, séduisant et rusé de la 
tentation. Seule la dépendance totale 
à l'égard du Seigneur peut garantir la 
victoire (Psaume 141.8-10). Cependant, 
la victoire finale sur le péché est encore 
à venir (Psaume 1.5-6).

Les Psaumes 141.4 et 1.1 nous montrent le processus de la tentation :



Les bénédictions d’une vie intègre 

La fonction principale de la sagesse est de nous conduire de manière juste, conformément 
à la volonté de Dieu. Quelles bénédictions recevrons-nous en agissant de la sorte ?

Nous serons bénis 
(Psaumes 1.1 ; 
112.1 ; 128.1).

Nos œuvres 
prospéreront 
(Psaumes 1.3 ; 

128.2).

Nos descendants 
seront puissants 
(Psaumes 112.2 ; 

128.3).

Nous recevrons 
des biens et des 

richesses 
(Psaume 112.3).

Nous marcherons à 
la lumière de Dieu 

(Psaume 112.4).

Nous 
gouvernerons 

bien nos affaires 
(Psaume 112.5).

Nous ne glisserons 
pas, et nous on se 

souviendra de nous 
(Psaume 112.6).

Nous ne 
craindrons pas 
les mauvaises 

nouvelles 
(Psaume 112.7).

Nous vaincrons nos 
ennemis 

(Psaume 112.8).

Nous serons 
exaltés dans 

la gloire 
(Psaume 112.9)

Le conflit actuel entre le bien et le mal nous empêche parfois de
jouir de toutes ces bénédictions, ou nous ne pouvons en jouir que
partiellement. Cependant, le temps viendra où nous pourrons être
pleinement bénis, dans le Royaume de Dieu.



« Quand je pense à l'œuvre que Dieu accomplit
pour l'homme, je suis rempli d'admiration en
voyant Dieu prendre de pauvres êtres déchus
pour leur donner une force morale, afin que
l'œuvre intérieure de sa grâce puisse se
manifester en eux, pour transformer le
caractère et rendre les hommes aptes à entrer
dans les demeures que Dieu leur prépare, à se
tenir devant Dieu, à être partenaires des anges
et à avoir une communion avec Dieu.

Oh, comme mon cœur aspire à être parmi ceux 
qui marcheront avec Jésus-Christ dans la 
nouvelle terre !

( E. G. White, Chaque jour avec Dieu, 18 avril. )



« La crainte de l’Eternel 
est le commencement 

de la science [la sagesse]; 
les insensés méprisent 

la sagesse et l’instruction » 

La définition biblique de la sagesse.

Le passage clé pour comprendre la sagesse est Proverbes 1.7, 

(voir aussi Proverbes 9.10) 

Le fondement de la sagesse biblique 
est la « crainte de l’Éternel », 
que les Ecritures identifient 

comme une obéissance révérencieuse »

(Ecclésiaste 12.13 ; Deutéronome 6.2 ; 8.6 ; 31.12.)

(Guide d’étude de la Bible, 

coin du moniteur, 

p. 106-107.) 
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